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Fermeture des
| bureaux“Hai daines de race

Dé je” wienEBL. — Le représent: 2
VS émocratie la Commission ie Lundi dernier, 17 février, M.

Prix et du Commerce à Québec, le Dr, Albert Dumas, médeciu

M. Jean4Marie Martin, annonce, liygiéniste, était l'invité du cer-

pu-
une  

 

« $

dis- i . . ae : ne al Taolé .

rue Son Excellence Mgr R.-J. Cushing. D. 10. Laujourd'hui la fermeture du bu- cle Eticane-Paschal Puch. ho

ont- i Archevéque de Boston. reau local de la Commission a donne aux membres du ec cere €

i . Montmagny. La population au-: une conférence des plus intères-

- 8 . “A la base de la guerre et des sources vives du mal contempo- trefois desservie par ce bureau santes. 2 Lam “st 1 |

ant vin. un retrouve le “phénomène des haines de races et les autres devra désormais s'adresser au Après avoir defini ve qu est 4

er abus de la démocratie telle que nous la connaissons. bureau de Québec. sante nie, Jusovens est
C ~ . . . T. ienpariti yoo rere rendre | an : se T, >,

ate. HEN En d'autres mots, la raison profonde de toutes ces plaies du La disparition de nombreuse PRET PCR tains détails bro-!
ate. ond d : d le fai 1 ; h . restricthions et spécialement Jai viré dans certains détails pro

à inde moderne se retrouve dans le fait que les nations c rétiennes  pisparition du rationnement des Pres à inspirer aux jeunes filles

*endent à amoindrir, sinon à renier totalement, leur foi intégrale en HIS amené : dimi ion de l'auditoire le désir sérieux de
; ; - D . pneus ont amené une diminution | ! ! !

Dieu. Le plus terrible exemple de cette triste tendance vient de nous considérable de travail. C'est St maintenir en bonne, sante,

i Être offert par l'Allemagne hitlérienne. Mais les autres nations doi-, pourquoi dans un but d'économie, afin demene NUE tn pus |

wl vent s'inspirer de cet épouvantable conseil que représente la fatale plusieurs bureaux doivent etre con ion exposa ensui-|
uee y | 1 ; Cres. i ; : De ; up

ro- i ‘ rear de l'Allemagne. A \ , - Li En annonçant cette fermeture. te les prineipes que doit SUIVIE,

s74 Ces quelques mots forment le thème d’un message de Son Es- M, Martin a rendu hommage au l« jeune fille obligée de gagner,

re. À cellence, Mgr Richard-J. Cushing. Archevêque de Boston. message travail et au dévouement du res, Si vic, Principes relatifs au tra-
' J.-J vail el aux amusements qu’elle

— mi vient de publier la revue catholique : “The Canadian Messenger présentant local. Monsieur

due IW ii the Secred Heart”, sous le titre “Doctrine et pratique”. ; Collin et de son personnel.
peut se permettre et qui ilMlus-

trent da maxime de saint Frun-

1cnt a “Le message continue : ss Foois de Sales : “Ni plus, ni moins”

NT “Proter au compte de la guerre. les conditions vraiment déplo-, ’ Si les auditrices suivent fidé-

te Gables de notre société équivaudraient à s'engager sur une fausse L'UNITE lement la ligne de conduite tra,

13 conception et à nier toute responsabilité. La guerre n'a fait qu'ag- icée par le conférencier. elles y

 

Conférence

du

Dr À. Dumas
trouveront un préservali£ con
tre une foule de malaises ef ot
maladies que le surmenage et ss
abus de toutes sortes dévetop
pent dans l'organisme délicat de
lu, femme.
Le Dr Pumas conseilla aux

futures mariées de demandeà
leur fiancé à l'occasion de leur
mariage un certificat medical
prenuptial et de Jeur offrir le
réciproque.

Mile Fernande Côté. présiden-
le du Cercle, présenta Je conte-
rencier, M. Fabbé G. Labbé au
mônier du Cercle, le remereiu.
Celui-ci reconnut avec satisfae-
tion la justesse des avis donits
par le conférencier et émis le
voeu de des voir passer en pra-
tique dans In vie des auditrice-
Au début de l'assemblée. M

Noella et Madeleine Morin exo:
culérent au piano fa Symphonie
No 5 de Beethoven. La soirée se
termina par le chant de Fhyimr-
national.

 

eraver un cas d'amnésie morale dont nous avons été atteints le jour | ~
où nous avons commencé d'exclure Dieu de nos vies. C'est ce crime, | SANITAIRE
notre faute initiale. que nous payons en cette époque. Aucun peuple

n'a renié Dieu sans presque aussitôt se retourner contre ses contem-

porains. L'exemple le plus frappant de l'heure, l'horrible exemple JF MONTMAGNY

=i vous voulez, c'est l’état nazi. | | A

Un courriériste juif des plus distingué a récemment publié une
impeccable analyse des causes religieuses. on devrait dire impies,|
du Nazisme. Ses avancés valent d'être répétés, car leur application
est universelle Eten , LL i i ,

“Quand, pour l'amour d'une théorie ou d'une dactrine incompa-, LINDL 25 févricr watchez ct Wenceslas Nicole, dé-
-ible avec sa foi, un peuple amoindrit ou renie sa joi intégrale, il al Montmsagns Bureau. ; cedes récenmment, el Jusqua ces
Th lac Eramiers oevmns pes me . SEE PSE, Cours à fa Brigade Ambulan-{derniers temps protonolaire de,

jeté les premiers germes de sa propre destruction, George Sokolsky" cière St-Jean (Dames). la Cour Supérieure et greffier de

vcrit : | MARDI. 26 février ; |l« Cour du Magistrat.

“Ce fut l'importance attachée par Hitler aux origines raciales, Montmagny: Clinique dentaire} ue Alexandre Chouinard. €.

“ne importance antichrétienne. qui l'a forcé de hair non seulement; MERCREDI27fevrier couvent IR. rappela avec quelle conseien-

ie Judaïsme. mais aussi le Christianisme. Hitler ne pouvait admettre Soir HIVER oe ha cons) ce les deux regrettés displirus|
: : Cy. . . EN <erai inistrati i

rv que ces forces dominantes intellectuelles de la civilization occiden- les auspices de Ambulance St- avaient servi l'administration de

x
‘ la justice, dans le district judi-;

l'ouverture du terme de lal

 

Semaine-du-2o-dexrier 1946-

reau ont rendu honumage à la
Principales activités crt ne

pal ‘ mémoire de MM. Aurélien Ber-

 

 

Cour Supérieure. lundi, à Mont-,
magny, In Magistrature et le Bar-|

- A LA COUR SUPERIEURE

 

qui avail toujours élé des Jus
obligean ta leur égard.
Me Joseph Marineau. avocat. a

Montmagny, et Mes Alleyn Tas-
chercau. C, R, et Valmore Bien-
venue. C. BR, de Québec, et qui
avaient à plaider le jour meme
devant la Cour, prononcèrent
aussi de brèves altoeutions.

; L'honorable juge Oscar Bou-
langer dit avec quelle tristesse il
constatait l'absence de celui, qui
pendant 25 uns, avail, avec assi-
duité. conscience et esprit de
travail, rempli la fonction de
protonutaire pour le districtju-
diciaire de Montmagny. TI asso-
eia, dans ses remarques, feu M.
Wenceslas Nicole, disant que le
départ de ces deux excellents
fonctionnaires était vivement de-
ploré par les membres de la ma-
gistrature. Il se joignit aux aævos
cats qu iavaient parlé avant lui
pour exprimer ses condoléances
aux fainilles en deuil.

 

 
yl 4 sale l'Ancien et Je Nouveau Testaments. soient l'oeuvre de non Jeans Francois 2h A3h. Ci- ciaire de Montmagny. 11 évoqua;

om. À arvens Si les apôtres étaient juifs, comment le Christianisme pou-aparticulièrement Je souvenir de

otre vait-il être autrement qu'offensant pour l'Arven. Si le Christ sor- qeVE Cours M: Bernatchez qui, pendant plus’

en @R “ait de ce milieu, il ne pouvait qu'être inférieur à Thor ! Cet argu- soins à domicile. CO Ce 25 ans, a été protonotaire.!

vix. $8 ment, il ne faut pas le traduire comme anti-juif, mais comme pro-. JEUDI 28 février après avoir oecupe les fonctions

MS, M _ arven, pro-nordique, si on veut comprendre Ja confusion qui régnait: Montmagny : Clinique de bé de sharif©le deputegratne.

4 | dans l'esprit d'Hitler. En résumé. pour ce désiquilibré. tout ce qui pesunagPE veau, la lourde. perte qu'ont su!

i dans l'Histoire n'était pas Arven, pas Allemand. n'est que de la Montmagny Clinique dentai- bie les avocats par la dispari-

z amelote.” re. Soir “Cours de Secourisme. tion soudaine d'un excellent ami

3 M. Sokol=kv a ajouté ‘Donc. la grande guerre d'Hitler ne DR A DUMAS, MH,

i fut pas déclanchée contre les Etats-Unis, l'Angleterre nu la Russie.

& Hlle fut déclanchée contre Dieu. Can pour cet homme, Dieu est dans! oT

5 l'erreur puisqu'il n'est pas exclusivement arven, Sa pureté raciale h id
* ne peut être qu'incomplète. puisqu'il est le Dieu de tous les hom-, Euc re-Bri ge

+f mes, y inclus ceux de races inférieures.” ;

$ i Et la conséquence directe de ce raisonnement. c'est la guerre, l'Harmonié de Montmagny Cap Saint-lgnace

|

Conseil mu-

5 9 fa guerre fratricide internationale. Et son origine. c'est ja négation, donnera un euchre-bridge, mer nicipal «35.00 ;

os ju négation de l'antique foi... credi le 27 février prochain, auto, Le ioti vus de s°200 AM

~~ i Essavons d'une autre manière. de la positive. comme vous et’ MANERE militaire, à 830 heures Aly oy Hpen or Dr Cloutier
3 considérons les ; précises. De nombreux prix se- A Phonse Détanger. OÙ doutier.

— moi considérons les choses. | ront exposés dans la vitrine du'‘Paul  Moreney. Eugène Caron,

» Il est historiquement prouvé que la force d'une nation. <a force, Quebec Power. Le prix d'admis-|[Paul Fournier. Ernest et Rolland

a spirituelle, celle qui compte. sa mesure par sa fidélité à Dieu. La na-| sion est de 0.50. Les billets sont] Méthot. > .

= tion imbue de la crainte de Dieu jouit des fruits de cette fidélité, en vente par les membres de Souseriptions  d  ¢s1.00 MAL
: l'Harmonie de Montmagny el to| Amédée Bélanger. Lodger Bel

Tous les autres facteurs qui composent la force d’une nation sY} ir au guichet. Toutts Tis pirson-| lean, Antoine, Emile. Fortunal:

rattachent naturellement chance de réussir pour l'individu. respect a ntéressées devront apporter Georges, Jos-Aug.… J-Henri. Lau-

de la femme. une vie familiale intense. des écoles qui enseignent à Jour jeu decarte. [réat, Ls-Ph.  Onésime. Mmes

M. ‘homme comment bien vivre sur terre en vue de bien vivre éternel-| Venez en foule encourager|laulzer, Pamphite, W.. Me Noel-,

“lement dans la contemplation de Dieu. | l'Harmonie de Montmagny. hat et M, Zotique Bernier: Louis-'

Jésus-Christ dit une fois à se sdisciples Cherchez d'abord le |
royaume de Dieu; tout le reste vous viendra par surcroit.” Voila
duspiritualisme vrai ! Mais voilà aussi la véritable sociologie. Voilà |
l'unique véritable éthique communale.
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 . production de l'alcool. Ving 1

Alcool et famine millions de boisseaux de blé se-,

— ront ainsi  économisés pour la

Donc, si nous voulons conserver notre héritage américain. il| Pour venir en aide aux pavs|nourriture d'ici au 30 juillet pro-,

nous faut d'abord remettre en première place ce qui doit y être. étrangers et les défendre contre|boissons alcooliques exige une,

| @ J ecrois que c'est là ce qu'ont fait nos fondateurs. Je suggère que la famine qui les menace, le pré-[grande quantité. |

fassions de même, et ceci, avant qu’il ne soit trop tard. |sident TTruman vient de pren-| Initiative heureuse que le Ca-

Quand un Catholique néglige de s’opposer à l'intolérance ra-idre une mesure radicale. 11 a or [nada serait bien venu d'imiter.;

ciale. il devient un déserteur dans l'armée militante de la Chrétien-| donné quon cessat d'employer le|Non seulement les pays affamés|

16, au moment méme ou se livre la plus importante bataille de l'his-! blé et tous autres grains pour la[en bénéficieraient, mais même le

À toire pour déterminer qui, de la conception spirituelle ou payenne del chain. Une mesure identique[nôtre dont la consommation crois-|
la vie, régira le monde... Il n'existe pas de race maitresse ici, aux! pourrait être prise bientôt pour|sante est néfaste de l'alcool se-

(Suite à la page 4) le sucre dont la fabrication des'rait ainsi fgrtement diminuée.
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Le Timbre de Noël
Bene of Sylva Blanchet, Chs Ho-
zerel, Georges of Octave Brie:
Valère Brochu, Beauport: Arthur
Cuouette: Alfred. Amable. Ro-
bert et Bolland Caron. Wilbrod
Carré: Armand et Edouard De-
ladurantayve: Anatole Delage, Léo
Derox: Flz. Dion: T-Max et ta.
Dubé: Aimé et Mathias Emond:
Emile, J.-Mph.. Oscar. Roch, Si-
gefrord of Oscar Fortin: Armaad
Joseph, Lue et Ulrie Fournier;
Thomas Francoeur: Adélard Fra
ser; Mme Armand et M. Elzéar
Gagné; Mare Gagnon, Amédée et
Hector Gamache, Mme Louis
Gaumond: Louis, Adrien, Bruno
Evnest, Ferdinand. Gaudias, et
Thomas Guimont, Dr P.-E. Gil-
bert. Mme Alfred Guimont, An-
dré Jean; Adélard Landry: Emi-
le Leblanc. Pamase et Wilfrid
Lemieux: Henri Michon; Edouard
Morin, M. le curé D. Maranda,
J.-E. Marois, Nap. Mercier, Mme
Edgar, Mm eLéandre. MM, Emile
et Joseph Méthot, Eudore Proulx
Achille Richard, Jos. Rousseau,
Nap Catellier; Amédée et Maxi-
me St-Pierre: Onésime Sherer:
Miles Adine et Rita Simoneau.
Nap. Théberge.
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A

quelques gouttes de

du merveilleux soulagement qu
vousappo d’emploi dans le dépliant.

!Maintenant

Je Peux Respire
Avec une rapidité surprenante,

a-tro-nol
danschaque narineaidentà dégager
les voies nasales—facilitent la res-
piration—quand votre tête est
prise par la congestion passagère
que cause l'obstruction. Jouissez

i
rte!Le Va-tro-nolsoulage

aussi tres vite les souffrances dues
au rhume de cerveau et à son
cortège d’éternuements, d’enchi-
frènement. Essayez-en! Vous en
serez enchantée! Voyez le mode

Un document remarquable

Histoire de deux
- ”

peuples continuée
- *

jusqu’à Hitler
par Jacques Bainville

de l'Académie Française
Ce hvre que présentent Les

Editions Variétés établit une
brillante comparaison entre l'his-
toire de la France et des Fran-
cals et l'histoire de l'Allemagne
et des Allemands,
Une idée domine cet ouvrage,

elle a même été l'obsession de
Jacques Bainville lorsqu'en 1915
il écrivait ces pages sous leur
forme première,

‘Tous les jours un frère. un
ami tombaient, “Falluit-i] que
nous revissions cela”, disaient

S

   VICKS  
 les vieillards qui se souvenaient
 

 

Un roman ctonnant

Les jeunes filles
par Henry de Montherlunt

On use quelquefois du mob
‘extraordimaire” sans rien de
plus que le désir de faire impres-
sion. M. Henry de Montherlant
4 écrit un roman extraordinaire,
au sens littéral du mot. Celui-ci,
À la fois, brise la forme et boule-
verse le fond de l'art du roman.
Comment une oeuvre remplie

le principes élevés, d'une haine
enflammée pour tout ce qui est
bas, déshonorant et vulgaire
peut-elle créer tant de seadale?
Son mépris des conventions ad-
mises, sa faculté de prononcer à
voix haute les vérités qui bles-
sent plongent les lecteurs dans
une sorte de stupéfaction intel-
Jectuelle.

Les jeunes filles premier livre
l’une série de quatre romans a
beaucoup fait pour la réputation
de cynisme dont on gratifie Mon
therlant. Des portraits de fem-
mes d'une exactitude absolue et
d'un comique gigantesque y sont
minutieusement détaillés.

Le personnage central du ro-
man, Pierre Costa, est un éeri-
vain qui ne sait pas être un
homme et qui voudrait être un
lieu. Costa, selon les allées et
venues de son désir. changeant
-omme un ciel nuageux, fait at-
tention aux jeunes filles, leur
porte intérêt, les cajole, puis les
rejette, les ignore, les persifle.
“On dit de Costa qu'il “mange les
teunes filles”.

Cet ouvrage qui a provoqué
les réactions violentes dans des
milieux bien différents vient d’é-
‘re publié aux Editions Variétés.
Un volume de 224 pages publié

de 1870. Deux invasions en!
moins d'un demi-siècle * Com-!
ment ? Pourquoi ? Etait-ce l'oeuj
vre du hasard où bien une fata-
lité veut-elle que, toux les qua-
rante-quatre ans, Allemagne sc
rue sur la France ?”

Telle qu'exposée par l'éminent,
académicien, avee =a lucidité |
serupuleuse ct étonnante, l'his-|
toire des peuples Français et Al-|
lemands, depuis Ia monarchie hé
réditaire des Capéties et le St-
Empire germanique jusqu'à nos
Jours, jusqu'au Fuchrer. nous!
aidera à comprendre les respon-|

“La Maison du Chat
qui pelote”

d'Honoré de Balzac

225 pages. Page-couverture en
3 couleurs. Hlustration de Rey-
nald Gibeault.
Ce livre d'Honoré de Balzac sabilitéz et les causes qui ent en-

renferme trois nouvelles d'uneltretenu les dissensions et allu-
composition et d'une fueture =1limé les guerres entre les deux
riches qu’elles laissent une im-
pression d'art et de beauté au
lecteur, C'est «d'abord “La Mai-
son du Chat qui pelote”, la dé-
licleuse romance, l'histoire sen-
timentale qui s'ébauche autour
‘d'une vieille maison de conuner-
ce, une de ces notables gardien-
nes des anciens usages, La raison

,=ociale de la maison =era aussi
le titre d'une toile fameuse. Et
toute l'intrigue pivote autour de
[cette toile, pour vous montrer à
"nue l'âme d'un grand artiste qui
a connu l'amour,
Les deux autres nouvelles du

‘volume, ‘êLe Bal de Seeaux” et
‘La Bourse” mettent ainsi aux
|ries de grandes passions hu-
maines, La première donne une . ]
terrible leçon à la femme qui a uest Alphabet pour les petits,
placé trop haut son idéal et la| Imprimés sur un papier toile
seconde nous parle encore des] vee fini de luxe. les seize pages

misères ct des grandeurs de l'ex-| le vet_abécédaire sont totale-

erands puys
Un volumede 256 pages publié

par Les Editions Variétés. Prix:
$1.25; par la poste, $1.35. Tn
vente dans toutes les bonnes li-
brairies et aux Editions Varié-
tés, 1410, vue Stanley, Montréal.
Canada.

 

 

Une nouveauté pour
les petits

Alphabet pourles
petits

(série A-200-41.

Les Editions Variétés font
honneur à l'édition canadienne
en présentant ec joli abécédaire

istence doz artistes. ment illustrées en quatre cou-

Les Editions Fernand Pilon] leurs.
publieront sous peu d'autres On y trouve deux alphabets et
oeuvres de Balzac. deux séries de chiffres, Les des-
Les Editions Fernand Pilon.[-ns qui iustrent chaque lettre

et chaque chiffre sont jolis, Ani-
INAux, jeux, fleurs. vétement-
tous les objets les plus familiers
ont été employés pour capter
l'attention des enfants, On trou-

750, Beaubien, Montréal, Tél:
TA: 4503-4504.
   
par Les Editions Vurétés. Prix:
181.25; par la poste. $1.35 En
"vente dans toutes les bonnes li-
brairie= et uux Editions Virié-

‘tés, 1410, rue tanley. Montréal. ;
Canada,
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Rue du Dépôt, —
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PAUL-E. TASCHEREAU

Tel. : 205 — Résidence, Tél : 163.

LADIE

Assurances.  — Montmagny.
 
 

     

là en Allemagne.

“Le Courrier de Montmagny”, samedi, 23 février, 1916

| Un roman palpitant

L’homme à abattre
par Charles Rabert-IDnumas

La popularité de Charles Roe:
bert-Dumuas s'accroît e hagnel
jour, Het à la mode de lire les|
|romans d'espionnage de cet écri-
, Vain très connu. Dans <a cotlee-
(tion “Ceux du SR, dont le
premier roman d'espionnage La
, machine à prédire la mort u été
publié récemment. Les Editions
Variétés présentent L'Honone à
abattre.

j Ce roman raconte les aventu-
tes étourdissantes d'un certain
officier français, le capitaine Be-
not, qui cambriole les bureaux
du SR. Allemand en plein Ber-
lin. Offensée de ce succès d'es-
pionnage, la Gestapo. avec pom-
pe, «décrète sa mort et confie à

as le soin d'exécuter cette
Mission.
Des ce moment on assiste À

une chasse endiablée. Les memn-
bres de la Gestapo se déguisent
et repoigent a Paris des agents
allemands. La lutte <‘engage
avee le cupitaine Benoît. unelut-
te des plus serrées, Mais malgré
grenades, poison, coups de revol-
Vers, les Allemands semblent in-
capables d'atteindre leur fin.‘
Bientôt dans le cunp ailemand,
des Imtrigues d'amour =v mélant.
les espions s'eutre-dévoreront.
Le thème de ee roma, on le

voit. est intéressant et cette
chasse à l'homme a quelque chu-
~¢ de out à fait passionnant.

La trame de L'Homme à abat
tre réserve aux lecteurs toute la,
gaunne des émotions. Voilà. à
peu de frais, une distraction peu
banale.
Un ouvrage de 256 pages avec

couverture illustrée, publié par
Les Editions Variétés. Prix :'
$0.75, par la poste, 80.85. En!
vente duns toutes les honnes Ji-
brairies et aux Éditions Varié-
tés, 1410, rue Stanlev, Montréal,
Canada,
RAA

SES

 
 

Ve aussi des rimes faciles qui
enchamtent la jeunesse et qui ser-
vent à graver dans son esprit les
premiers éléments de la langue.
À cause de sa présentation

très moderne et an=si très lu-
Xteuse ct à cause de <es remar-
quables qualités de composition.
cet album et unique, Pour ap-
prendre les lettres aux enfants,
pour leur enscigner à compter.
on ne pent rien trouver de niieux.

C'est un livre de <cize pages
publié par Les Editions Variétés,
Prix: 80.20: par la poste. £0.30.
Fn vente duns toutes les bonnes
librairies et aux Editions Varié-,
tés, 1410. rue Stanley, Montréal,
Canada.

 

Le premier groupe des 300 prisonniers nazis d'un camp de l'Alberta. on

2

Brigitte aux Champs
par Berthe Bernaye

Deux nouveaux ouvrages
la Collection Brigitte” de Ber.
the Berage viennent de paraiîtr-
aux Editions FIDES : Brigitte
te champs et Brigitte sous |.
ciel gris. Une fois de plus l'ai.
mirable Brigitte y apparaît « -
blime dans ~on rôle d'éponse
de mère ; elle reste la fen
dade, cette “=emneuse de joie ©
de bonheur” qui sait tour yes
tre à profit pour assurer le bar.
heur des siens,

Brigitte aux Champs po
montre la courageuse Cpouse aux

prises avec les difficultés qi
faut naître la guerre, La ir
Mente nt pas passé Inapereue :
son fover. Là aussi, la vie oo
devenue plus sombre. plus iy
quictante. au point que I8rigit
a quitté Paris et s’est réfugite «
la campagne. LA, dans ce mode--
te abri, elle va bientôt connaît
lu morsure de ln faum et Jes on-
nuls de la <olitude. Elle sonfrr
de l'absence de son cher époux
plus encore souffre-t-clle d'iguo-
rer le lieu de son asile. E<i-i,
mort. prisonnier, malade ?_. Bri-
gitte ignore tout. Elle ne con-
naît que les angoisses de l'inver-
titude ; mais en dépit de toute
ses souffrances, elle reste. comm -
toujours, la Brigitte donneuse
de bonheur. Elle se consacre tou-
te entière à ses enfants et tâche
de leur faire ouhlier l’amertume
des jours trop sombres du la
guerre. Mais tout doit bientôz
finir : l'époux reviendra. et ave
l'époux, !a joie, le bonheur. ‘+
vie.

La collection “Brigitte” comp
fuit déjà cinq volumes: Brigit-
te jeune fille, jeune femme, Bri-
gitte maman, Brigitte et le bon-
heur des autres, Brigitte et le de-
voir joyeux, Brigitte femme de
France. Rignalons avee la parn-
tion de Brigitte aux Champs, le
septième volume de Tu collection
Brigitte sous le ciel gris.

Chaque volume de la collve-
tion : $L.00. par la poste: 81,10.
En vente dans toutes le= Hibrai-
rics et chez FIDES, 25 est. rue
Saint-Jacques, Montréal-1. Que
Li série des 7 volumes : $7.00,
pilu poste : 8735,

 

Savlez-Vous que. pour Ja très
modique somme de $500.00. mu
ménagère canadienne peut tran=-
former complètement <a cuisine
et lu numir de tous les conforts
modernes. Ce fait est rire d'un
récent documentaire de l'Office
National du Film : Le Rève de
la Ménagère, présenté dans les
circuits ruraux de cet organis-
me, au cours dut mois de février.
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Page trois

  
 Funérailles de Mme 

QUAND VOUS
ACHETEZ DES
CIGARETTES,

DITES
SIMPLEMENT:

  

Samuel Blanchet

Le 10 février est décédée à l'age
de 58 ans et 6 mois, Mme Samuel
Blanchet, née Eva Thibault. Ses
funérailles ont eu lieu eu l'église
paroissiale le 14, à 9 heures. M.,
l'abbé André Desrosiers, cousin de
la défunte, chanta le service assisté |
de MM. les abbés Labbé et Joncas,
comme diacre et sous-diacre.
Les coins du drap étaient portés

par Mmes Joseph Paré, Gewrges!
Robin, Emile De Laduranta-e et
Albert Gendron. |
La chorale de lu paroisse, sous lai

direction de M. Paul Robin, et = --|

 

 

GARAGE A. DUMONT

Représentant de:
International Harvester Co. Ltd.

46, Rue St-Louis, Lévis, P. Q.

Téléphone : zone 5-180

Si vous avez Uintention d'acheter un camion neuf, venez,

et nous formulerons votre demande de permis

pour l'achat d'un camion.     
 condée par les Révds Frères du!

 Sacré-Coeur, a rendu la messe de‘
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Pietro A, Yon | . d: ’ ; auréat Morea wtatent les ru- y a celAl plait Mme Blanche! laisse dans be pre tt Moreau porta > Nommé présidentvaud deuil, ses filles : Milles Fernande et

|

47 Colt anni : :i : 1 . Joseph Colli {sa famille ‘ ‘ ’Cécile Blanchet, ses fils © M. Roger | M Josep] Loin Ls de notre des Canadian Pacific
Blanchet, « l'abbé Léo-Paul Blan-

|

TEMETCIE Dar et vor i! Air Li“het et le Frère Clavert (Pierr journal toutes les personnes qui! Alr f,1nes
chel ob ie eTêre avert Terre). Meur ont témoigné des marques de
des Frères du Sacré-Coeur, Ses sympathies — ;
soeurs: Mmes Stanislas Beau-! 7. ARTI du N non" Lors de la réunion des direshs LE Le Le Courrier de Montmagny", ‘ : L. ;
deSUR de Montréal, FEUE offre à tous les membres de Lu, teurs des Can: dian Pacific Aire St-Roch des Aulnaies e An- ; , ° - . Co .5 ; ; ; ê lle euil, l'expression de ses > > ‘nue >‘’La formela plus pure sous laquelle le tabac peut être fumé" selmie Thibault, de Ste.Anne.de-lu plus een ebro: © ses, Lines Limited. tenue. récemment
Pocatière; ses belles-soeur : Mmes ’ C0 ja Montréal. M. W-ME Neal â
J. Gagné, W. Lavallée et Z. Gui. | re “êté élu président et chef de l'exé-
mont. a Cap St-Ignace. . icutif de cette compagnie. en‘Le Courrier de Montmagny" | en . utoffre à tous les membres de la Nourrissant fant remplacement de M. L.-B. Unwin
famille en deuil, l'expression de ses ant pour enfants demissionnaire.

“ plus vives condoléances. ——— …

& 7 0 U RR SZ Au prochain festival ciméma-2; r .
- “ de . ,IN RZ | Funérailles de M. tographique ie, Cones, atu

i | Wi 2. . parteiberent des copeastes de
~ ilfrid Mathurin leit chaud | tous les puy>. l'Office National

2 G RnR A ND IR Samedi, le 9 févri lerni avec lait chau du Film présentera plusieurs de~ A Samedi, le 9 février dernier. us . miuiresoR —_—————— od avait lieu les funérailles de M. W. > ces Hmentares.yl Mathurin, ancien navigateur. époux An. *. : de feue dame Joséphine Coulombe,'
Section JUVENILE de la Société St-Jean-Baptiste décédé subitement le 6 février. à

l’âge de 82 ans. .
è A a + û ré Ave € ta ay lCollège des Frères du Sacré-Coeur, Montmagny. MG Sigedncorpsfutfaitepu

M. le € oine 2 ssard.-
Le service ful chanté par M. l'abbé

. a . " G. Labbé, assisté des abbés Joncas,
: |et Blanchet, comme diacre et sous- |

ort ae Sif wWiiria Laurier |.| La croix était portée par M. Alf
[EE2 «Minville et le cercueil par MM

| Brest ct Gérard Fournier. Emilien
Sit Willrid Laurier. “the greal ehiwrmeur qui manic lear dangue! Proulx, Jules Gandreau.

vil man”, naquit à Sainl-Lin des avee une maitrise jncontestée. 1) Le deuil était conduit par ses
(Laurentides. de 20 novembre à repris son siège depuis cinq fils : MM. Aldéric et Jean-Baptiste.
ISA. HT lit ses études classiques minutes el les applaudissements son gendre. M. Narcisse Fournier:
Ar college de l'Assomption el ses continuent a envi ministre et Re pelts fils pM. Réal, Roger.
cuides de droit à Funiversité députés défilent devan thi et lui Fone: Mn reau Jacques
MG. ; ; Drodiguent leurs félicitations. | Mathunin: aon aaee

L'urêne politique l'attrait. En Laurier fat un patriote 2 sé P- Mathurin, de Québec. ses eve . .
INTL il était élu au parlement trie étril le Canada, 11 aimait sa MM. Oliva Mathurin, Chs Eurène Qui voudrait
ovineial ef en 1874 it entrail race € ten était fier: mais il S'iN- | Boutet de Québec, Emilien Marois

dans la politique fédérale quil [éressas t à tout le Canada! Voilà René Coulombe Grégoire Morin, 7 1 . x
5 devait quilter qu'à su mort pourque 1 11 occupera la place de Paul Morin. Armand Tremblay et S ECidirer a€ ctail Un oraleur  consonmne. premier nunistre du Dominion plusieurs autres dont les noms nous
nozeste élégant et sobre, ses comme libéral pendant quinze alls échappent. Plusieurs cousins et une la chandelle?—Hières délicates el réservées, 1896-1911, C'élait le premier Ca-\foule d'amis. !
voix harmonieuse ob prenan- padien français auquel cel hon-| Tl laisse aussi dans le deuil deux
conrnndaient de vespecl ef peur était coh. ; autres fils: MM. Henri Mathurin.
tivaient  Fattention. I clei pans ses relations sociales. de Québec, et Joseph Mathurin. de

stiné des Canadiens francis Fourier élait Jun commerce Danielson, Conn.. et plusieurs au.
thonoré des anglais, ; oo charmant: sa main et son coeur res petits-enfants ainsi que sa fil. -
Son debut à l'Assemblée lésis- étaient largenrent ouverts à tous. eMme Narcisse Fournier, ; Le lumière discrète et douce des chandelles plait par-
dive Tul an triomphe: du cout yang constitution débile. Si à famille de feu M. Wilfril Ma. foi d ais qui voudrait s’éclairer de nouveau &se plaçic ant premier Tagg par- Wilfrid. par sa frugalité. allei- thurin remercie par lu voix de no- Ois aux dames, mal q 5 ;

5 des plus brillants oradeurs près de quatre-vingt ans; il agiLous ceux qui leur ont la chandelle, meme si c'est plus économique?”
Ce CL -ovinee Bu Lo Sat “pl t i s marques de sympa. ; . ; ; a ;1 pee cle VA se It «ceut quinze où pins ans he thies Sous différentes formes I Notre vie moderne attribue moins d'importance au prixorsque, en 1874. Li + se des “1. ur “ses conlempo- CT OUE | | 5. : . . 2 ;, rire La Chambre des Come Ve Lu plupart de ses « por, Le Courrier de Montmagny” et plus à la sante, au confoit, à la commodité, à la propreté,. : : Abi No OS, of A ae ac "4. - -paies pour prendre la défense psrel, Sir Wilfrid fut le type de offre à tous des membres de la et a la surete.prenes attendait à y PHeI 5 . famille en deuil. l'expression de sesCe pus Biel. on Seai lorateurLEhow plus vives condoléances. | Quand vous faites jouer un interrupteur ou que vous

' ov. Mu rarier + site “Fete Sri ALONE. Si . : =Cu vai Fail a Fouvertu- « tat. Ie a ERA i réglez un thermoslat, vous arrive-t-il de penser aux sommesomume il Pavail Fal a Po cepuifalio nest ef sera, pour ainsi > . | > | -
«de La session, TE commenceen tire. mondiale. Funérailles de Mme | d'argent enormes requises pour construire une centrale
matais, Ce Tul une surprise. une Ce grand homme mourul le 17 Joseph Collin électrique? (relevés topographiques, amenagement des |
relation ans ve lana ces lévrier 1918, regrelté de lous. chutes d'eau, construction des lignes de transmission, etc). J
ale ace CHIGUE e notuve Ori : . ; oT U 4: ; d'A Vi ill d ]= ; De AAAAAAAAAOLA ‘Hier ps svédée snbi ne partie de votre prime ssurance-vie fravaille dans lescuir aborde son sujel le ce chou Cnet 3 Kage! he décédé subite aor publics °se vec une logique inalligua- Cx : - a la 52 ans et 5 minis, .

Nr Ne députés anglais prétent SAL VONS LA PANTIN LE dame Joseph Collin, née Corinne L iHanc ‘exerce le Gouvernement sur les ,‘vu | ’ ’ PAR L'EDUCATION Moreau. Les funérailles ont eu lieu a surveillance qu exerveille avec élonnement a ve

=r = = =
= er N — re
s

en -g = a © æ sn

Votre organisme conslipé cous |

rend Un mauvais service, I: vous |

fait paraître inférieur en juge pent,

en vivacité, en humeur. On piel
  rera l'autre, T1 est si facile à

ner In souve du mal

:

en effet, “ne

ou deux ROROL, ce soir, etfor de.

main matin”

cinle ne donnent pas de enolic.

Tablettes ROBOL
25 cents

“le 12, en l'église paroissiale. ;
1 Elle laisse dans le deuil. outre

AAA

1mnmmmm Son Époux, sepl fils et quatre filles
| “MM. Emilien, Léopold, René. Léon,
:

|

Pertrand. Georges of Ulric Collin.
| Mme Jean Coulombe. née Jeanne
{d'Are. Thérèse. Annette. Marie
Patile; son gendre. M. Jenn Cou. .
lombe: sa belle-file. Mme Emilien
Collin: sa mère, Mine Elzéar Mo.
renau: ses frères MM. Wilfrid Mo-

reat, de La Sarre. Abitibi, Diogè-
ne Moreau, de Montmagny: ses

soeurs : Révde Soeur Ste-Marie.
Gérard, CN... Mme Louis Gan

y —— - dreau, Mme Ernest Collin: ses
4 () beaux frères MM. Louis Gau-

JN 5

  

_N)
—*

é.

 

dreau, Ernest Collin: ses belles.

soeurs : Mmes Wilfrid Moreau et

 

plusieurs neveux et nièces.
La levée du corps fut faite par

M. l'abbé G. Gariépy. Le service
. . fut chanté par M. l'abbé G. Labbé.

contre la constipation assisté de MM. les abbés Gariépy
et Joncas. comme diacre et sous-

la boîte. diacre, M, Emilien Collin portait
la croix. MM. Léopold. René, Geo.

Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée, “ Albert, Bertrand. tous fils de ln dé-
1566. rue St-Denis. Montréal. funte, portaient la dépouille mor-

}

! I ixonn, nent 3 ‘Ne laissez pas l'empoisonn. nent soeur

délabrer votre santé. Les taol tles +7 Diogéne Moreau: ses petits.en.

ROBOL grace à une drogue spé- 7 ‘fants: Claudette et Cora Collin et
x 2 “85 : /

| A
J

 telle. Mmes Arthur Lacombe, Ph.
—aRobin, Gérard Alph. Thibault et

placements de ce genre protege l'epargne de plus de quatre
millions d'assures economes, unis pour leur sécurite dans

la vaste entreprise cooperative qu'es! I'Assurance-vie.

De chacun des «cllars que placent les

compagnies d'Assurance-vie, Z5c sont em-

ployes dans ‘as sorvices publics et autres

entreprises industrielles et servent a créer

du travail et ¢ amener la prosperite. Chaque

jour ouvrable, les assurés ou ceux qui

leur sont chess recoivent, des compagnies

d'Assurance vie, des bénéfices s'elevant &

S500,000.

 

Tout bon

citoyen doit

posséder de
Un message des compagnies

d'Assurance-vie du Canada.
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Haines de race vs Démocratie”
Suite de la première pags.

|le frappe. Retirer le pain des lé- 66

LES BONNES RECETTES chefrites immédiatement et dé-.
poser sur des grils ou de travers

sur le dessus des léchefrites. Ne, _. ; ; . oo Ls eu oo

Le pain, “le soutien de la vie” que le côté lisse soit sur le des-'pas couvrir quand il est chaud. |Etat--l nis. Dieu merci! Dieu na bas donné à une Jace en pa:

«st aussi vieux que le monde. Auisus. Faire levere à nouveau jus-| Donne 4 pains d'environ 1 1-2 culier le monopole de l'intelligence, du cara ere ou du patriotisn +

début il était fait de grains écra-;qu'à ce que la pâte conserveilivre chacun. En principe. nutré pays ne l'a jamais prétendu.

 

  

Po =

“és grossièrement. sans levain. Un'l'empreinte d'un doigt quand, AIN AU RAISIN A LA Mais no: principes faciles sont en butte a l'opposition. laque”e
jour, par distraction ou pares-e,|pressée légèrement, ou qu'elle ait - FARINE ENTIERE ’ ne provient pas toujours de l'étranger. Les pires ennemis sont ceux

tte ménagère oublia un morceau doublé de volume. environ J heu- LS 7 ; de l'intérieur...

«« pâte non cuite. Quand elle le/re. Mettre sur la planche et di-| 2e À table de cassonade | Mais la lutte est aisée gi nous nous aimons les uns, les autre-:

7it cuire. elle obtint un pain bien| viser en morceaux qui rempliront le a table de . graisse I's nous aimons notre prochain sans considération de race. de crova. -
slus léger quoique le goût en à moitié les léchefrites à pain. 2 Là the de zeste d'orange. ce où de couleur.

+ tit décidément sûr. Laisser reposer quelques minutes 1-2 il ‘ jelevure comprimée Une telle tolérance n'est que la véritable justice. Elle ne

l'outefois elle aima la texture avant de façonner. Pétrir chaque 3 5 4 tasses de farine ini mance nul compromis avec la vraie Foi, Tout protestant pratiquai :,
71 vins serrée du pain et de ce morceau légèrement en le fa” re or ' tout juif crovant. peut interpréter pour lui-même les mots cathe’.
“ait l'usage de levain se répanditconnant en pain. Déposer dans | tasses de farine de ble en. ques

sraduellement, [ne petite Por-june léchefrite graissée et bedi-| tier | “Pour moi et pour des millions d'autres. le Christ est la lumies
fon de la pâte crûe était utilisée oer aiss , - ; ;tro Ce pa ‘ geonner légèrement de graisse la c. à table de sel jte du monde. On ne peut exiger de nous de marcher dans l’obscurivéW#- .

 

 

aur faire lever lu fournée sui-'s : i ouvir | : La LE . . 22e .
> surface de chaque pain. Couvrir tasse de raisins secs épépi-i mais nous pouvons être bons. aimables et miséricordieux pour tous.”#
vante. et laisser lever dans un endroit | nés

< ; er : acl od . “ ” . ~~Les techniciennes en SCIENCES chaud jusqu'à ce que la pâte 1a cassonade. la,Faire mijoter

|jconserve l'empreinte d'un doigt graisse, le Poste d'orange dansiron 1 heure. Ajouter la farine de|graisse et laisser lever jusqu‘:

ie l'Agriculture disent qu'aujour-| uand presseoTpement, OUll'eau pendant 3 min. Refroidiriblé entier. le sel et les raisins.| double du volume. environ 1 he.

d'hui ce ui compte pour faire qu'elle ait dou € de vo ams, en- jusqu’à ce que tiède. Emietter la | Tamiser et incorporer suffisam- re. Façonner en bains, Dépos:

; ce aun compte | ;viron 1 heure, Faire cuire à four Jevure et mêler jusqu’à ce qu'el- ment de farine ordinaire qui res-|dans des léchefrites graissées «

du bon pain cet une bonne le- modérément chaud. 3750F.. jus-'le soit dissoute. Tamiser et in-.te pour faire une pâte molle laisser lever jusqu’au double d:
peupce que cuit environ ; het corporer 2 tasses de la farine or- mais non collante. Pétrir jusqu’à volume. Faire cuire dans un for:

80F) et une cuisson complete. Cr. € pam eat cuit Quant 1 se dinaire et bien mêler, Couvrir et ce qu elle soit lisse et élestique. modérément chaud, 3750F, pe

‘ ¢ retire des côtés de la léchefrites Jaisser mijoter dans un endroit Déposer dans un bol graissé. Ba- dant environ 1 heure.

PAIN BLANC ‘et donne un son creux quand on'chaud jusqu'à ce que léger. envi- digeonner le dessus avec de la! Donne 2 paînts (7 1-2 x 3 1-21,

wnageres de ki Section de sCon-
«mmateurs du Ministère fédéral

 

 

 

 

(METHODE LENTE) _

t gâteau de levure seche !
* 1 tasse a vau tiède

- lasses de. liquide
(eau, Lait ou eau de
de terre)
c, a able de sucre

/ € u tible de sel
tasses de farine

(environ)

- €. à ruble de graisse fondue
f£mietter le gâteau de levure et

face tremper dans l'eau tiède
peadant 1-2 heure. Au liquide.
tiède. ujouter le sucre. la levu-.
16 «lissoute. et la moitié de la îa-
ine en mélan. jusqu'à ce que
li-<e, Utiliser un bol assez grand
pour permettre à la pâte de le-
ver. Couvrir et faire lever à la-
tempéracure de lu picce. 05 à 75

+ CONNAISSEZ MIEUX LE QUEBEC...
a AP

ordinaire

ol toute Li nuit ou jusqu'a ce
ees la pâte soit légère et poreu-,
“+ et plus que le double du vo-;
Juine. Brasser la pâte. ajouter le

la graisse fondue mais non
Chaude eu suffisamment de la fa-
Yue qui reste pour faire une pa-
fe ferme. Pétrir environ 10 minu-
tes, ou jusquà ce que la pâte
sou lisse e élastique. el remplie
d'yeux. Façonner en une grosse
balle et déposer duns un bol
grussé. Badigeonner légèrement.

Ji surface de graisse afin d'em-|
pécher une croute de su former |

un.

ei

f 
 

e
e

ed
m
d

À
—m

=
+5

  

Couvrir et laisser lever dans 2 :
cudroit chaud. 80 a Sool, jus TRE
quau double du volume. envi-- x Xe ; i

ren 2 heures. Baisser Le pâte’ PTE ‘ : - EE ee ee
avec le poing. ramener les bords. La sirop d'énable dus Québec 052 ranmmomé duns le monde entier Photo par courtoisie du Service de Cine-Piotozraphie, Province de Québec

a centre et tourner la pâte pour|
AA i Connaissez-vous le Québec? Savez-vous, par meat sentir dans le domaine économique et de

Le | exemple, que plus de 607; de la production cana- l'éducation de la province. Ce progrès intéresse

En 01 de | dienne de sirop d'érable vient de notre province? les Canadiens en général, étant donné ses impor-

messages i La valeur de cette récolte, en 1944, s'est chiffree tantes contributions à l'accroissement, à la pro-

LL à $7,335,000. Les produits de l'érable soat spérité et à l'unité de notre nation.

Ae Loni international ve Lo tres recherchés pour la table, mais ils ont auss:

roix-Ttouge, à Genève, Suisse! une application très précieuse dans l'industrie LE QUEBEC ÉDIFIE POUK L'AVENIR
! du tabac où on les utilise pour conserver l'humidite
|

me rapporte que la Société pent
rantenant Coansmettre des mes-
res qux civils demeurant dei
te zone d'occupation francaise
wo Allemagne,
cette nouvelle vient €d'être

«outuuniquée par les uutorités
le la Société Caadienne de la!
‘roix-Rouge. division de lu pro- |
vinee de Québee, qui ajoute qu'il
ac lui est pas encore possible de
rinsiiettre les messages pour;

Jes 2065 d'occupation amérieai-
“ie el anguuse en Allemagne.

Les messages pour lu zone‘
l'occupation française scront
‘ceus au bureau d'enquêtes de
a Croix-Rouge, 3416 MeTavi-t
« Montræu, où l'on peut se pro-
urer des formules spéciales io
ver eff. Les expéditeurs sont
priés de seu servir pour leurs
Message.
On peut également se procu-!

rer ue Carte gévgraphique de it:
zone d'occupation franenise 1
Lureau d'Enquêtes.

—

 

et la fraicheur des tabacs. Étant donné que

87’ de tous les tabacs transformés et vendus au

Canada proviennent de la province de Québec,

on comprend facilement le rapport économique

qui existe entre ces deux produits de chez nous.

Si importante que soit l’industrie de l'érable,

eile ne représente qu'une faible partie du reveau

du Québec rural. L'exploitation agricole en

général, encouragée par le gouvernement, s'est

placée au rang des grandes entreprises du Québec,

avec les industries minière, hydroélectrique, dt

bois de construction et autres, pour compléter un

programme équilibré de progrès qui se fait égale-

En 1608, Samuel de Champlain arrivait à Québec

avec les premiers colons. Aujourd'hui, la popula-

tion du Québec se chiffre à 3,000,000 d'âmes,

son commerce de détail à $800,000,000 par année.

Le Québec l'emporte sur toutes les autres pro-

vinces dans les domaines de l'énergie Hydro-

électrique, des textiles, du bois, du papier-journal,

de la chaussure, du tabac transformé, de l'amiante

et de l'aluminium. Les ressources naturelles,

l'agriculture et le transport y sont sagement dé-

veloppés. Et maintenant, le Québec, dont le

peuple est si profondément attaché au pays, se

prépare à partager avec ses provinces soeurs,
un brillant et glorieux avenir.

 

SOYEZ FIERS DU QUÉBEC—C'EST UNE PARTIE DE VOTRE PAYS

GARDEZ VOS OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE
Le meilleur placement que vous puissiez faire au Canada

THE CARLING BREWERIES LIMITED
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BB.Avcz-vous pensé à lu

protégés ?

M Avez-vous des assuran

; Voilà autant de quest

rui à résoudre vos problèmes

HE Votre maison, vos meubles, sont-ils suffisamment

devez répondre

Passez à mon bureau ou téléphonez-muoi. Ju vous aide-

- PHILIPPE ROY
Représentant les meilleures compagnies d'ussurunees,

Rue St-Jcan-Baptiste. — Tél,:

PR

protection de votre famille ?

ces sur votre automobile ?

ions auxquelles vous

d'assurance-

92. és, : 240. Montmagny.
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La criminalité juvénile
commence au foyer

C'est le foyer avant tout qu’il faut
réformer. — L’organisation des
loisirs nésaurait seule faire dis-
paraître la criminalité juvénile.

, Winnipeg. — La ville de Winni-
peg, comme les autres villes du
Canada, connaît actuellement une
crise sans précélent de criminalité
juvénile. De nombreux remèdes
sont suggérés par le peuple alar-
mé, Entre autres suggestions, cer.
taines gens ont mis de l'avant que
l'on pourrait peut-être venir à bout
de ce mal en pourvoyant à Une
meilleure organisation#des loisirs.
Ainsi ne l'entend pas pourtant le
“Winnipeg Free Press” qui écyit :

“Si le veuple de Winnipeg entend
améliorer ses facilités récréatives
dans le but de rendre la vie plus
attrayante pourles jeunes gens de
notre ville nous n'avons rien à re-
dire. Mais s'il se tourne vers ‘loi.

sirs organisés” comme vers le re-
mède universel devant guérir à lui
seul la criminalité juvénile, il se
fait gravement illusion. Il est en-
tendu que nous devons de toute
façon, voir à procurer à nos jeu-
nes, toutes lesfacilités récréatives
dont ils ont besoin ; mais prenons
bien pour acquis que même l'abon-
dance des loisirs organisés ne ré-'
soudra point le problème de la cri-
minalité juvénile”.

 
ATTAQUONS A LA BASE

“C'est à son origine qu'il faut
attaquer la criminalité juvénile, et
son origine est au foyer. La cri-
minalité juvénile est avant tout le:
résultat du défaut des parents à
pourvoir convenablement à l'éduca-
tion de leurs enfants, ce qui est

pourtant leur tâche élémentaire".
“Une récente enquête menée en

Ontario a démontré que la majorité
des jeunes qui deviennent des cri-
minels ont d'abord vécu dans des
conditions familiales déplorables.
En 1944, cette province comptait
517 jeunes déliquants des deux
sexes, Leur déchéance fut attribuée
aux causes suivantes :

RESULTAT D'UNE ENQUETE

Maison convenable mais manque
de surveillance, 99, maison pauvre
et manque de surveillance, 93; pa-
rents séparés, B2; associations. 52: ;

père décédé, 32: mère décédee, 28; |
lion ou l'autre des parents sans
moralité, 23; alcooliques, 22; déser-
tion dans le foyer, 21; lun où l'au
tre des parents possédant un dos-
sier judiciaires, 19: père dans les
forces armées, 17; l’un ou l’autre

des parents atteints de faiblesse;
mentale, 14; parents décédés, 13,
belle-mère, 10: beau-père, 9.

“Ces chiffres parlent par eux.
mêmes. La pauvreté au foyer dou-
blée d'un manque de contrôle de la
part des parents doit être considé-

NKILLER
 

      

  

 
   

 

SERVEZ-VOUS EN POUR
CRAMPES& REFROIDISSEMENTS

FAITES-EN USAGE POUR
ENTORSES. CONTUSIONS, ETC.
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|
fants et des adolescents est avant!

gramme de loisirs ne pourra aller
hien loin dans la répression de la

dans nolre systéme pénal et dans
notre organisation

fact § vr fondamental de la crimi-
nalité juvénile n'en demeure pas
moins
continueront encore à former
jeunes criminels.

une amélioration du système pénal
, pourraient réduire le nombre des
“jeunes déliquants.
nos efforts
qu'aux enfants au lieu d'embrasser

;espérer trouver une solution per.
! également les parents, on ne peut
manente au problème de la crimi-

rée comme la cause d'une propor-
tion considérable de la criminalité
juvénile. Mais la paresse l’incom-
pétence, l’immoralité, l'alcoolisme
des parents, ou encore l'absence|
des parents sont avant tout les
causes de la vaste majorité de ces
déchéances.

“Ce que Iles loisirs organisés
pourraient faire serait d'assumer
une certaine part du contrôle et de,
la surveillance que négligent les
parents. Mais l’éducation des en-;

tout le devoir des parents. Aussi
tant que nous voudrons maintenir
l'institution de la famille un pro-

criminalité juvénile.

AMELIORONS LES PARENTS

“C'est pourquoi, admis le fait
qu'il nous faut opérer des réformes

des loisirs, le

Les foyers
de

Sans doute les
efforts de la communauté joints à

encore intact.

Mais tant que

ne seront consacrés  nalité juvénile.

Extrait du journal LE FRONT
OUVRIER. par le propagan.:
diste de In J. O. C.
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  THIS FLOUR CONTAIMS PR 
REGAL

La Farine Regal se vend en sacs dé 98, 49 et 24
livres et en sac pratique de 7 livres avec poignte.

  

CANADA prets

24 18S.NET

| SEPULTURES
—le¢ 9 février eurent lieu les

funérailles de M. Wilfrid Mathu-
rin, époux de dame Joséphine
Coulombe, décédé lc 6 courant,
i age de 82 ans el 1 mois.
—lLe 11 février, eurent aussi

Heu les funérailles de M. louis
Isabelle, époux de feue dame Zoé
Guillemette, décédé le 8 courant
à l'âge de 72 ans et 18 jours.
—Le 12 courant a été inhumée

Mine Corinne Moreau, épouse de
M. Joseph’ Collin, décédée subi-
tement le 8 à l'âge de 52 ans et
5 mois.
—de 13 février, eurent lieu les

funérailles de dQuame Bernadette
Fournier, épouse de M. Charles-
Eugène Létourneau, décédée su-
bitement le 9 à Page de 70 ans.
—Le 14 courant curent lieu les

funérailles de dame Eva Thi-
bault, épouse de M, Samuel Blan-
chet, décédée le 10 février à Vä-
ge 58 ans et 6 mois.
—l.e 17 courant eurent lieu la

sépulture de Nicole, enfant de
M. et Mm cJoseph Boulet (Marie
Fournier) décédée le 16, à l’âge
de 4 mois et 16 jours.
—l|e 18 février eurent lieu les

funérailles de dame Azilda Nor-
mand, épouse de feu M. Amédée
Nicole, décédée le 14 courant. à
l'âge du 70 ans el 8 mois.

Rôle des plastiques
anglais dans la
médecine

LONDRES. -— Quatre-vingt-dix
pourcent de la production de l'in-
dustrie plastique de la Grande-
Bretagne. était utilisée dans l'ef-
fort national que déplova ce pays.
au cours de la «dernière guerre:
mais la médecine curative et pré-
ventive n'en fut pas oubliée pour

cela.
Les plastiques acrvliques d'où

dérive la remarquable découverte
britannique du Perspex” (verre
incassable) ont été utilisés avec
succès pour remplacer les os lésés,
dans les membres et le crâne hu-
mains. On en a fait aussi des veux
et des dents artificiels. La pâte P.
V. C. (chlorure de polvvinyl) me-
langée à d'autres produits chimi-
ques. sert, dans la chirurgie plas-
tique. à camoufler les blessures et
a manufacturer certaines parties
du corps artificielles.
On se sert de certaines gommes

adhésives spéciales pour faire ad-
hiérer au visage, les compositions
plasticisées inertes. Des nez peu-
vent être fixés <i adroitement à

ann

  

2 tasses de FARINE
REGAL tamisée

4c. A thé de poudr
pâte

15. à thé de sel

   

Tamisez la farine, puis mesurez-la et tamisez-la

deux fois avec la poudre à pâte et le sel. Coupez-y

  

 

PRENEZ LES

(# PILULES

$1 VOUS SOUFFREZ DE:
FAIBLESSE .COURBATURES.
NERVOSITÉ, ÉPUISEMENT,
FATIGUE MABITUELLE,
MANQUE D'APPÉTIT..*
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des lunettes qu'il est impossible de
les distinguer d'un nez normal
Ces “articles de remplacement”
flexibles facilitent la tâche de re-
faire et de réadapter les visages
‘grièvement défigurés.

Partout où il est nécessaire de
faire adhérer ces ‘‘remplacements”
avec force et permanence. on se
sert de plastiques qu’on fixe à
chaud: l'éclisses extérieure préfa-
briquée qui résiste à toutes ten-
dance à la distorsion est à la mé-
decine, ce que sont aux ingénieurs
aéronautiques. les hélices d'a-
vions améliorées en bois et les
Mosquito construits avec un con-

| treplaqué perfectionné.

, Les plastiques de protéine de
|caséine jouent un grand rôle dans
‘le traitement des brûlures. Dans
les cas de brûlures graves, ces
plastiques permettent de receu-

 
À la Salle Publique,
Cap St-lgnace

| heure p. m… mundi, de 20 fe»
vrier, 1946.

Tous les cultivateurs et les
éleveurs ide porcs des paroisses
de Cap St-lgnace, Montmagny,
Berthiek, St-Pierre, et St-Frah-
çOis sont convoqués à des con-
férences et démonstrations spé-
ciales qui seront données sur le
PORC, à 1 heures, mp. an. mardi,
le 26 février, 1946.

La classification sera expli-
quée et démontrée ævec des car-
casses «be porcs abattus, qui au-
ronl été classifiés auparavant à
d'abaltoir. En plus dde ces dé-
mronstrations, des conférences sur
l'élevage. l'alimentation des pores
et la mise sur le marché seront  vrir les tissus endommagés d'une:

peau imperméable temporaire qui
les protège. tout en soulageant La|
douleur. i

Ce ne sont là que quelques
uns des usages auxquels la méde-
cine applique les plastiques en
Angleterre. Ceux-ci facilitent les
progrès que l'on réalise dans le
domaine de la guérison. et ccla
en une variété de procédés.

  

 

Vousaussi,vouspouvezétrePrière devotre pâtisserie!@
QUEL plaisir de sortir du four de superbes biscuits — tout frais et parfaits! Vous vous

sentez fière de vous-même, et vous êtes enviée, même par votre belle-mère! Vous

pouvez toujours réussir toute la pâtisserie que vous faites, une fois que vous apprenez

à vousfier à Ja Farine Regal, fine et blanche.

BISCUITS REGAL
2 c. à soupe de beurre,
ou 1 c. à soupe de
beurre et 1 c. à soupe
de saindoux

% tasse de lait ou de
lait dilué

e à

cuire, sur Une

12 biscuits.

1h.

données par des conférenciers
conpétents.

PROGRAMME

Ouverture par Paul Ca-
rignan, wgronome.

Démonstration sur les
carcasses par GG. Tubis-
sionmier,.  propagandiste
fédéral.

Conférence sur l'élevage
et l'alimentation par Frs
Dionne, propagandiste
provincial.

Démonstration sur l’uti-
lisation «de la balance et
du cageot à peser les
pores, par (. Bouchard.
propagandiste fédéral.

et

ai

à discussions.Questions

Conclusions
Champagne.
régional.

par Florian
agronome

ASA

   
Quand vous employez de la Farine Regal, les biscuits et le pain que vous faites sont

plus légers, plus blancs et plus uniformes; vos gâteaux sont plus levés, plus veloutés et

plus savoureux; et vos croûtes de tarte sont plus feuilletées et plus délicieuses. Profitez

des avantages des 33 ans d’expérience de Regal. Choisissez la marque Regal!

le shortening avec deux couteaux, et ajoutez le

liquide petit à petit.

planche enfarinée. Tapotez-la légèrement jusqu’à

ce qu’elle ait 14 pouce d'épaisseur, Coupez et faites

Renversez la pâte sur une

plaque grai.sée, pendant 12 à 15

minutes à four chaud (450 degrés). Recette pour
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“

roduction de la semence iwi eveoe —vision de l'Agriculture du Ser-
—_—_— | vice des femmes expérimentiles

Parmi les facteurs qui aident le plus à la production de bonne, fédérales se fair principalement à

-mence, 1 vu le climat, le choix et le maintien de bons stocks le la Station expérimentale de Ku- J

<mence, la multiplication de ces stocks de facon à conserver leur; puskasing. Ontario. On =eiforce

sureté et l'emploi des meilleurs movens de production, Ces faits et d'améliorer Li souche des abeille: :

veaucoup d'autres au sujet de la production de semence pour | indus. ev augmentant la vitalité et en ‘

fie de la préparation des aliments ont été exposés par Ao Wo Dordduisint Ta tendance à essai ;

isutler de la Division des produits végétaux du Ministère fédéral mer. H

«e VAgriculture, à la Convention annuelle de fubricants-conserveurs.| !

enue deruierement a Toronte, ; Greffe sur q
In ce qui concerne le climat. le conférencier a déclare que POn charpente )

torio peut produire de lu gr.ine de la plupart de espèces et varle-, p oo I
hes de légumes. metis il ne s'ensuit pas que cette production puisse se, Au printemps de 1982 la Ste H

Litre économiquement pour toutes les espèces dans la province ont gon ace expérimentale de a
même au Canada, ni que Von peut produire de la graine de bonne rentville a fait Tessai du svste- lu
qualité même dans Ces régions où toutes les récoltes viennent 4 me de greflage des pommiers dit ;
graine, Hy a generalement de bonnes raisons qui expliquent pour- greffe sur che rpente”, La difié- “ s
suoi la semence se produit dons un pays éloigne de plusieurs nul, rence principale entre la greffe en . 5 n

d'ers de milles de celui où elle doit être employee. (charpente et l'ancienne “méthode Afin que Vos >
Yel - ge Cent ‘ io reel î , . 1 i. is o . “a . A «Prenons pau exemple le regions ou lon prcdui de pois de dite "greffe en tête” est que dans . . d

“mvence au Can ula. La vallée du Fraser en Colom vie Britannique cette dernière. la greile en tête. OUSSINS croissent L
; longtemps clé un gros producteur de graine de pois, Aujourd'hui presque toute la cime de l'arbre . —a= €
aie Industrie vest presque abandonnee à cause des ravages de lu çst supprimée. tandis que dans * : / u

- ° - . LA . …. - . - . + Lu . Q

wigne de pois, qui a supprime tout espoir de profit et même pres- ta première la greife sur char- vite et en
sue toute po.sibilité de culture. ; 2. pente. presque toute la cime ou y‘ oa 0 Aa NT tT sos ; Oe - .. ; ; .

Jusqu'it ve dernier temps le ; ud de ont produisait À charpente est conservée. On n'en- »
veu pres < les : ave ps * les semailles Lo : So ; hael res tous les pois dont il ivait be vin pour les semailles, 11 el Jive que les pointes, les pelites um
arvoduit encore beaucoup mais depuis 1934 cette culture a fait de tiges latérales. les dards of les à
arand~ progres dans l'Ouest du Canada. et particulièrement en Al- orosses branches lan . . . ys de

ru A dans l'intérieur de la Colombie Britanni ue. L'augmenta grosses branches mon désirables La demande du marché pour les oeufs et les volailles sera tris onside. raverte et dans erie > I , : , L' A Ces essais se © ( ; , . sc Pat
: ; - is os Ter 4 © Ces essais se continuent, rable en 1946. Pour être en mesure de répondre à ces besoins, l'aviculteur lé
von de la production des pois dans les terres irriguées de l'Alberta qu ; ; ;

| . . Le : IE : . doit dès maintenant prendre tous les moyens nécessaires pour assurer co
de la Colombie Britannique a été tres forte, non pas que le cli- > , ; ; Lee ; . m

at lui soit spécialement favorable mais parce que absence de pluie ALVON à ses poussins un maximum de vitalité. Tout éleveur sait que le faceuc Vibi soit spécialement favorable mais e abse i ; : : ; ; ; ; ;
| t . I facilite 1 lueti | * ! In . ! . SAUVONS LA FAMILLE le plus important pour obtenir ce résultat consiste dans une bonne alimea- tr
AUN Ces Too 2 au te kt - > PR Pnce rel: A sqi- » > I; “400 - : ,; . A ; LL. ,
His ces Tedlon: I! He ku production de semence relativement sat PAR L'BDUCATION tation, et la moulée Shur-Gain pour les poussins est toute désignée pour vi

pec suns maladies Pour bien réussir cette culture, il faut phonter le . garantir ces résultats be
vois de bonne heure et rentrer la récolte avant la periode de cha- ) re
“ur ininterrompue. de jour et de nuit, Monsieur l'aviculteur, c'est la moulée 18€ Shur-Crain que vos poussins le

Dans le sud de l'Alberta. la plupart des pois sont cultivés sur | requièrent parce que c'est — PE
“tte qui a été trois où quatre ans en luzerne. La fertilité que ta ! ni
wzerne luis « dans le sol et libsence du charençon de pois. permet- . 1. UNE NOURRITURE ÉQUILIBRÉEE— Elle contient tous les éléments qu

‘eut d'obtenir d'abendantes récoltes, Les producteurs experts de nutritifs —- protéines, minéraux et vitaniines — en quantités reconnues né- 14

Atte région tiennent compte également de l'adaptation de variétés à cessaires, d'après les plus récentes recherches en alimentation, pour assurer
certains sols. Tout dernièrement la production de pois a fait des une croissance rapide et un développement normal.

srogres en Suskatehewan. mais l'avenir seul nous dira si elle peut =
* © maintenir. £  ¢ BLNE \ 2 A 2. UNE NOURRITURE DE QUALITE— La moulée Shur-Gain pour los |

PE o> . . ve ° À . -AAA 4] poussins est faite d'ingrédients de qualité supérieure en vue de favoriser 8

, Pommesde terre de semence pour
l’Amérique du Sud

LA ROYALESTSUREMENT
UNELEVURE

~ i D MERVEILLEUSE)

  

la croissance et la vigueur,

3. LA MOULEE SHUR-GAIN est une nourriture qui a fait ses preuves.
Des milliers d'aviculteurs ont eu des résultats plus que satisfaisants
avec la moulée Shur-Guin; et les poussins nourris à la moulée Shur-Gain à

la ferme expérimentale Shur-Gain en tout
temps de l'année sont une preuve con-
vaincante que chacun peut constater par
lui-même. L'essai biologique est la meil-
leur preuve de qualité.

=
5

Un conseil — Epargnez votre argent en
achetant du fabricant, et obtener une
moulée fraiche pour vos poussins.

P
o
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NE partie d'une cargaison de
100.000 boisseaux de pommes de

terre de semence certifiée canadiennes
pu port de Saint-Jean. N.-18,, en route
pour! Amérique du Sud. La semence
menadienue est en grande demande
dans beaucoup de pays à catte de sa
hauts qualité, et cette detinude vacu

    
augmentant tous les aus, En 1945 lu
Division de Ia protection des végé-
taux du Ministère fédéral de Agri
culture a certifié pour la semence six
millions et demi de boisseaux de
ponvnes de terre® IL s'exporters
environ T5 pe. de la 1 *eulte de tuber-
cuire de œmeuve de l'a uiée deruière.

  

    

   
         

Confiez à la Moulée de Début Shur-Gain

[à atPRElet Pour les Poussins la tâche d'élever pour i:
4 ° we

cans ax vous de meilleurs m
[) FIBRE 24s Mus DC <a =

R oases poussins.
istpara A

oy, rains Veamdy dosnt °

récéate — Las de bourne su ponies
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DARIN Fabrication FABRIQUÉE PAR A 3 , i ED ity.
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POUR‘LES POUSSINS
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Le Courrier de Montmagny _> Samedi, 2 février, 1946_ LU Pacesep

Tél. Bureau : 7253 Tél... Résidence : 2-3677 SAINT-PIERRE

; Edouard LAVERGNE, BA., LLL. 22

} Baptêmes. -- M, el Mme Léo
TA ocat— Coutoembe (Lucienne Létourneau)

327. Rue St-Joseph, Québec.

Bureau à Montmagny, 62. rue St-Jean-Baptiste le lundi

"Bureau i St-Paul de Montmagny —- le dimanche.

| Tr; “15; Monimagny — Tel. : 347.  
L'EUROPE ET L'ASIE

MENACEES de FAMINE
Presqu'à chaque jour au cours servation de la santé, De ce total,

de la semaine dernière, les jour- 100,000,000 devront probablement

naux nous ont apporté des détails se contenter de 1.500 calories ou
sur la grande pénurie de vivres moins par jour. Conscients de la
gui sévit actuellement dans le mon-' menace grandissante de famine qui
de et surtout en Europe et :n couvre aujourd'hui le monde, les’
Asie. Des correspondants de la chefs des grandes puissances agri-
Presse Associée, répartis par to"-|coles et exportatrices ont averti
te l'Europe ont dressé un tableau leurs nationaux de la situation et
des plus sombres de la situation ont demandé la coopération de tous
qui prévaut dans cette partie du! dans la lutte contre ce fléau de la
monde. Ils ont déclaré que les pays'faim qui suit inévitablement tou-
les plus affectés par la famine, à tes les guerres. Dans une déclara-;
l'heure actuelle, sont l'Autriche, la, tion 1endue publique il y a quel-
Hongrie. la Bulgarie et la Finlan-! ques jours, à Washington, le pré-

 
 

 

  

  
  

     

de. En Autriche, particulièrement,

le problème de l'approvisionnement
en vivres s'accroît du fait que
TUNRRA ne pourra commencer
ses opérations avant le mois de
mars. En France, la situation est
bien pire qu'on le prévoyait, mais
elle reste tout de même au-dessus
du niveau de la grande privation.
Les pvix sont élevés et continuent
de grimper. Le pain noir est ra-
tionné à moins de 11 onces par
jour, la viande à 5 onces par se-
maine, bien qu’on ne puisse pas
toujours se procurer cette quanti-
té sur le marché légal. Les grais-
ses sont limitées à une livre on
une livre et quart par mois, le vin
à Une pinte par semaine. On n'a
de pommes de terre qu'au restau-
rant et l'on ne trouve que peu de
légumes frais. En Angleterre, un
comité ayant à sa tête le premier
ministre Attlee, le ministre des

I'sident Truman a dit notamment.
,que la crise des vivres dans le
monde est telle qu'elle peut être
considérée comme la pire de tous
les temps. A cette occasion, il a
.exposé un programme en neuf
points visant à prévenir la fami-
ne dans les pays libérés. Le pre!
"mier de ces points comporte la
prohibition de l'emploi du blé dans
la fabrication de l'alcoo! ou de la
bière. Ce programme exposé par

-le président des Etats-Unis a pour
but de permettre à son pays de
, venir en aide aux pays libérés, Nos
(voisins se sont engagés à fournir à |
ices pays 50 pour cent de leurs be-
soins en blé. Le Canada sera ap
,pelé à fournir 30 pour cent et l’Ar-
gentine et l’Australie chacune dix
pour cent. Il s'ensuit donc que
nous nous engageons sur la voie
‘d'une économie sévère des vivres.
Comment pourrons-nous, chacun de

font part de la naissance d'un
fils baptisé lu 24 janvier. sous les
,brénoms de Joseph-André-Ray-
omand, l'arrain et marraine M.
Gaston et Mlle Denise Coutombe
reve et soeur de l'enfant. Por-
“teuse Mme Alphonse Létourneau
grand'mère de l'enfant.

n° —M. et Mme Emile Gagné
(Simone Boulet) sont aussi les
‘heureux parents de deux ju-
maux baptisés le 18 février, sous
les prénoms de Joseph-Lorenzo-
Claude. Parrain et marraine M.
Lorenzo Gagné. Mlle Irma Bou-
del oncle et tante de l'enfant.
\Porteuse Mme Eugène Pelletier.
Marie-Jeanne d'Are-Claudette. —  Parrain et marraine. M, et Mme
Julien Bernier de Montmauns.
oncle et tante de l’enfant, repré-
sentés par M, et Mme René Pel-
letier. Porteuse Mme Adélard Lé-
vesque. Nos félicitations
Malades. — MM. Jean-Mane

Cloutier et Gilles Létourneau
sont actuellement à FHôtel-Dieu
de Québec et l'Hôtel-Dien de Lé-
vis où ils viennent de subiv des
opérations, Nous leur souhaitons
un prompt rétablissement. |

Décès — Nous regrettons d'ap-,
prendre le décès de M. Raoul Le-|
clere, survenu à New-York où il’
demeurait. le 14 février. it était
âgé de 64 ans et 4 mois. Le re-
gretté disparu était le fils de
William Leckere et d'Alphonse
Blouin décédés. H laisse dans le
deuil outre son épouse à New-
York, ses tantes Mme Elie Bé-
land, de St-Pierre et Nap. Ber-
nier «de Fall-River Mass. plu-
sieurs cousins et cousines entre
autres MM, J-N.. Bernier et Phi-
lippe Bernier, Mmes Eux. Pelle-
lier et Alfred Doyer de St-Pier-;
re. |
—Nous apprenons aussi je dé-

cès de M, Ernest Rousseau sur-
venu à sa résidence à New-Port
Vermont au début du mois cou-
rant il était âgé de 57 uns, il
était l’époux de dame Gertrude
Gendron qui lui survit ainsi que
sa famille .

II était le frére de M. Arémisse

 

Vivres Sir Ben Smith et le minis- ,nous, participer activement à cette Rousseau, de St-Pierre et de MM.
tre de l'Agriculture Tom Williams,
vient d'être formé pour diriger “la
bataille du pain”, rendue nécessai. |
re, a déclaré Sir Ben, par la rareté
le vivres dans le monde. D'autre
part. le Comité Economique de
l'Europe a publié la semaine der-
nière un communiqué déciarant
que. au cours des prochains mois,

140.000.000 d’Européens devront
vivre avec 2,000 calories par jour
— quantité minimum pour la pré-

 

Vendeurs demandés
“800 vendeurs gagment leur vie en
vendant les produits Familex
de porte en porte ! Nous vous
offrons les mêmes
pour vous partir en affaires,
dans un territaire du comté de
Montmagny. Pour détails et ca.
talogue gratis
LEX, 1600 Bclorimier, Mont-
réal”.

Haile de
i

 

Charme No. 100
Parfum pur d'Orient

Exquis. mystérieux, du-
rable. Développe attrait
irrésistible, troublant,
Charme votre amour.

malle, por payé. (Par C.
O.D. $1.25). Emballage
discret, garanti. Com-

mandez à PARFUMERIE IDEALE
ENRG, casier 1352, Québec, P.Q.
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@PPOUR LES FEMMES PALES ET FAIBLES
"CIE. CHIMIQUE FRANCO AMERICAINE LTE, 1566, RUE ST- DENIS, MONTREAL 16

 

adressez FAMI-

Bouteille 1 dr $1.00, par|

a
SSE. CONSEQUENCES DE L'ANÉMIE

PILULES*ROUGES

immense campagne d'économie, de
vivres qui, pour réussir, doit rece.
voir l'appui du public 7 En ne,
|mangeant que ce dont nous avons

besoin pour nous bien porter et
surtout, en économisant les restes.
{Un étranger, qui a demeuré assez |
longtemps à Québec pour y obsev-|
;ver les conditions de vie, disait il
iy a quelque temps qu'il s'y gaspille ;
annuellement une quantité de vi-
\vres suffisante pour alimenter une
iville européenne de 150,000 habi-|
tants. Cette observation contient
un reproche qui ne manquera pas;
d'affecter les gens sensibles au
malheur d'autrui. Puisse-t-it ‘ndui-|
ire les chefs de famille et les mé-|
inagères à pratiquer une él£nomie|

avantages. plus sage, qui permettrait aux au-| Pascal de Kam. passe une huitai-
;torités d'aider encore plus effica-!
icement les pays amis les plus af-!
ifectés par la disette. |
 

! POUSSINS
"POUSSINS de Nonkton Poultry!
1 Farms. Réfléchissez avant d'ache |
ter vos poussins. Pour recevoir des
dividendes sur un placement, i!
faut s'assurer que son argent soit’
bien placé. Nous vous offrons des

| poussins d’un poulailler pourvu
| d'incubateurs éprouvés et garan-
!tis par le gouvernement. Profitez
d eñotre escompte sur les com.
mandes rapides. Demandez notre
catalogue gratuit de 1946, en

| français et notre liste de prix.
MONKTON POULTRY FARMS,
MONKTON, Ont.

QUATRE
de femmes heureuses

ont su faire disparaître
facilement
lo FAIBLESSE

En, TROUBLES Féminin,

!

 

  

  

  

David et Evariste Rousseau, de:
Montmagny.
Aux tamilles en deuil, nos Rlus |

vives condoléances. :

VA ET VIENT. — M. et Mme|
Fernand Kirouac et leurs enfants|
de Québec sont venus passer quel-|
ques jours chez leurs parents, M. |
et Mme W. Kirouac, ;

- -Mlle Georgette Gamache, de!
Québec. était récemment en vie

 

dans sa famille.
M. Edouard Pigeon. de Qué.

bec. actuellement l'invité de son
frère. M. Armand Pigeon.

—-M, Chs-Eug. Blouin, de Lévis.
était en fin de semaine en visite
chez sa cousine. Mme AIÎf. Doyer. |
—M. Georges Létourneau, de St-,

ne chez M. et Mme Jos.-L. Picard
et «utres parents.
—~M. Jose31 Roy. de Matane,

était dans le cours de la semaine,

en visite chez Mme Alf. Dover et
autres parents et amis.

—Mlle Thérèse C. Lislois. après
une promenade à Montmagny. est
partie pour Québec et Lévis, l’in-
vitée de parents et d'amies. ;
--Mnie Gérard Beaumont s'est.

rendue visiter ses parents. M. et
Mme Henri Dion, de Montmagny.

CAP ST-IGNACE
Baptémes. — Le 24 janv. à élé

baptisé Joseph-André. fils de M.
Albert Belleau et de dame Rita
Jean. Parr. et marr… M. et Mme
ludger Belleau. ‘grands-parents
de l'enfant.
—Le 28. Joseph-Eugène-Jean-

Gilles, fils de M. Charles Marois
ct de dame Cécile Caron. Parr.
et marr, M. et Mme Eugéne Ca-
ron, oncle et tante de l'enfant.

Décès. — Le 3 février, est de-
cédé à l'âge de 51 ans, M. Omer
Chesnel. fils de feu Auguste Ches-
nel et de dame Amanda Gui-
mond.
—Le 3 février est décédée à

l'âge d'e73 ans, dame Jean-Bap-
tiste Lebel née Elmina St-Hilai-
re.

Le 13 février est décédée à l'à-
ge 47 ans dame Alfred Poitras
née Yvonne Bélanger.
Nos sincères comdoléances aux  familles éprouvéese,

  

 

   

  

iL N'Y A PAS DE MEILLEUR BREUVAGE FTFITEE
“Pepsi-Colo” est la marque enregistrée av Canado de Pepsi-Coln Company of Conodo, Limited H

  

  
  

EdededfoodesfosdodoeTobfeofodevfedertonpapr de

Tél: 53 Rayon Æ ;
Dr Jean-Luc Lavallée,
BA, LDS, D.DS.

—Anesthésie au gaz-

Chirurgien-Dentiste

  

  

Gazon de trèfle
et blé

L’enfouissement d'un gazon del
trèfle d'odeur. pratiqué pendant
plusieurs années à la ferme ex-
périmentale de Brandon. Mani- 44, Rue St-Jean-Baptists.
toba. n'a pas été suivi d'une aug-i! Montmagny.
mentation tant soit peu impom- BdeElBbbfap
tante de rendement de blé, Il a TES
été bien établi cependant que
l'on peut obtenir une plus forte
1écolte de blé en enfouissant un,
gazon de trèfle immédiatement
après l'enièvement de la pre;
mière récolte de foin qu'en en-
jouissant un gazon de brome ou!
de raygrass de l'Ouest. La diffé-
rence de rendement peut prove-
nir du fait que le trèfle laisse de
l'azote dans la terre. .
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Nous sommes
. cc, À

enpleine période
d'après-guerre”!

VOICI COMMENT LA COMPAGNIE

Dominion Textile AIDE LE CANADA ET LES

CANADIANS A FAIRE FACE AUX PROBLEMES INHE-

RENTS A CETTE PERIODE:

1. En donnant de l'emploi pendant toute l'année à
des milliers de Canadiens, hommes et femmes;
notre personnel est aujourd'hui de 30 pour cent
plus nombreux qu'avant la guerre.

2. En payant des salaires dont la somme glabale
représente plus du double de la somme payée
en 1959.

3. En produisant et en livrant régulièrement et
constamment aux consommateurs canadiens des
produits du coton; et notre production actuelle
est encore plus grande que les énormes quantie
tés livrées avant Ja guerre,

4. En garantissant sans restriction, grâce à nos lon-
gues années d'expérience, la supériorité et la
durabilité de ces produiss

LA CIe DOMINION TexTILE LTég

Fabricants de marchandises en coton pour
tout usage domestique ou industriel y com-
pris les produits renommés qui suivent:

TISSUS INALTERABLES MAGOG
DRAPS ET TAIES D'OREILLERS COLONIAL

FILS PRUE

A
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Pare huit

 

   

 

AJUSTEMENT

BR. A. B., Phi, O.

vendredi et samedi soir de 7 heur 
 

REPARATION DE LUNETTES

Fmmanuel Gobeil
Spécialistz en examen de vue est à son bureau tous les jours de
la semaine, de 9 h, à 12 h. et de 2 h. à 6 h. -

|

LASLE
DES VERRES

|

Les mercredi,

i

|

Co
D., Optométriste.

‘es à 9 heures.

 

 

    
RUE SAINT-JEAN-BAPTISTE —  Tél.: 43

| AU-DESSUS de la PHARMACIE BERGERON

Nouvelles Sociales
—Madame Jean-Paul Tremblay.

el ses deux enfants, Lise et Jcan-
Claude, étaient de passage
mièrement à Lévis, les invités de
M. et Mme Robert Masson.
—M. et Mme Albert Fauchon de

Notre-Dame du Rosaire étaient
de Passage dernièrement en no-
tre ville,
—MiHle Berthe Rousseau était en

promenade dernièrement à Thet-l
ford-Mines, linvitée d'amies. |
—MHe M.-Jeunne Frechette de

 

Cinéma “Tache”
DIMANCHE

LUNDI - MARDI

24 — 25 — 26 février

“AU SERVICE
D'AUTRUI”

avec

ROSAMOND

et

STEWART GRANGER

 

JOHN    
   

Dimanche, 3 représenta*ions:
1ère, à 2 h.: 2e, à 6 h. 30; 3e

à 8 heures et 45.

Lundi et mardi à 8 h.

!

JEUDI! - VENDREDI
SAMEDI

28 février — 3 mars

“The Picture of
Dorian Gray”

avec

GORGE SANDERS

à 8 heures.

ADMISSION :
TAXE COMPRISE

 

35CTS |

der-pinille Roch

Québec a passé la fin de semai-
ne parmi nous, l’hôte de la fa-

Fradette,
—M. et Min eGérard Torlin de

Québec ont passé quelques jours
panmi nous, les invités de pa-
rents,
—Mlle Georgette Corriveau

s’est rendu à Montréal ces jours
derniers,

M. et Mme Achille Gaudreau
ctaient en promenade derniêre-
ment a Québec les holes de leur
fille Mme A. Couet.
—M. et Mme Jos. Bernier

étaient de passage à Québec ces
jours derniers.
—M. Philippe Bernatchez de

Montmagny était ae passage à
Montréal en fin de semaine en
vovage d’affaires.
—M, Richard Cloutier de Neu-

ville, passe une quinzaine à
Montmagny linvité de parents et
amis.

Soirée Dramatique
C'est décidé, la soirée dramati-|

que organisée par le Cercle
Etienne-Paschal-Taché¢ aura lieu,
mercredi, le 6 mars prochain.

Les principaux personnages de
la pièce “MORGUERITE MO-
RUS” sont :

Sir Thomas Morus par : .
M. Oliva Poitras;

Lady Æston. son épouse

 

  

Mlle M.-P. Gazé
Marguerite Morus, fille de Sir
Thomas Mile Ant. Paré

Olivia, amie de Marguerite : | . . santé
Mile G. Blais Je désire informer ma clientèle

l'épouse du géolier que je viens de recevoir ana
Mlle N. Morin| Marchandise du printemps et

été, dans les fissus nouveauxEva, sa fille :
Mlle M.-C, Gaumond|

Poll, domestique de la famille
Morus Mile 1, Paré
Fillettes ct figurantes
La pièce est très belle et mé-'

‘“Le Courrier de Montmagny”, samedi, 23 février, 1946

À NAISSANCES
—l[we 8 février ,a été baptisée

Marie-Jeannette-Huguette - Céli-
ne, née lu veille, enfant de M. et
Mine Numa Blanchet (Florida
Godin).
Parrain et marraire, M, et Mme
Parr. et marr, M. et Mme Lio-

nel Gamache, cousins de l’enfant.
—le 10 courant a été baptisé

Marie-Denise4Michelle, née le 6
février, enfant de M. et Mme Ed-

 

  

gar Cloutier (Marie-Reine Col-
lin).

Parr. et marr. M, et Mme Ls-
René Gagne.

Le 12 février a été baptisé,
Joseph-Claude-Yvon, née l'avant-
veille, enfant de M. et Mme Emi-

 

le Blanchet (Rita Boldue).
Parr. et marr, M. € Mme

Montealm Gagnon. oncle et tan-
te de ‘Jl’enfant.
—fe 14 courant a été baptisée

Marie-Claire-Lucie, nee le 11, en-
fant de M. et Mine Lomer le-]"
mieux, dentiste (Julienne Bon-
lieaur)
Parr, et anarr… M. et Mme Be-

noit Hallé. oncle el tante de l’en-
fant.
—Le 15 février a été baptisée

Marie-Gervaise-Jocelyne, née la
veille, enfant de M. et Mine Gé-

(Simone Morin)
M, et Mme AI-

rard Gaudreau
Parr. et marr…

bert Fauchon.,
—Le méme jour a été baptisé

Joseph-Albert-Jean-Pierre -  An-
dré, nè la veille. enfant de M. et
Mime Lue Boucher (Jeannette
Auclair).
Parr. ¢t marr, M, et Mme Al-

bert Boucher, grands-parents de
l'enfant.
Le 17 février a été baptisée

Marie-Colette-Najella, mée Je 14
enfant de M. et Mme Eddy La-
comte (Marie-Claire Tondreau)
Parr. et marr, M. ct Mme Ca-

mille Moreau, oncle et tante de
l’enfant.
—le 18 courant a été baptisé

Joseph-Gérard-Yves, né la veille,
enfant de M. et Mme Freddy
Ouellet (Georgette Gagné).
Parr. et marr, M. et Mme Gé-

rard Fortin, oncle et tante de
l’enfant.
—ILe 19 février, a été baptisée

Marie-Fhérèse-Ginette-Nicole née
la veille, enfant de M. ct Mme
Maurice Gaudreau (Alice Si-
mard). ;
Parr. et marr. M. et Mme Ovi-

de Blanchet.

 

 

lels que crèpes, catons, toiles,
jersev. etc. Volre visite sera
appréciée, S. Corriveau. Foyer
des Coupons, 3, rue, Ste-Marie,
Montmagny.
 

rite d’être applaudie.
Encourageons les amateurs de, /

chez nous. C'est le meilleur mo-
ven de les entendre plus fré-
queminent,

Le plan de la salle est déposé

A VENDRE. — Poèle BELANGER
émaillé noir et blanc. En par-
faite condition. Pour rensei-
gnements s'adresser au bureau
«le notre journal ou tél. 259.
 

au magasin de Mlle Marguerite
Vézina.

 MAA

 

 

HOMMES et FEMMES

MAISON A VENDRE. — Magasin
et deux logements à vendre,
Maison construite seulement
depuis quelques années. S’a-
«dresser à Georges Cloutier, de
Rue, Tél, 154.
 

 

@ BANDES HERNIERES

@ BANDES ABDOMINA

@ SUSPENSOIRS

A   DE
Tél:

POUR

@® BAS ELASTIQUES

@ Une chambre d’ajustage est a |

votre disposition.

La Pharmacie Bergeron
MONTMAGNY

MAISON A VENDRE. Siluée
sur lu troisième avenue, pro-
prièté de A. Giasson. tél, 174.
Aussi quelques lots à vendre.

 

LES

 

333      
SILENT GLOW

Au lieu d’acheter votre braleur

Briileurs a l’huile

A. B. C.
CHAMPION. Mèche, cruche et
accessoires. Livraison immédiate.
Prendrai commande pour livrai-
son future.

 

d'un vendeur, votre huile de
chauffage d’un autre, et de faire
entretenir votre brûleur par un
troisiéme, d'une simple transac.
tion, vous bannissez tous vos
soucis au sujet du chauffage.
Vendus par :
JOS. PARADIS,
C. P. 351, — 73, du Dépôt.
MONTMAGNY, P. Q.

  

 

® Vérification.
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Raymond Paré
COMPTABLE

® \-<<urunce-incendie.

® C'uleul. Tmpôt sur le Revenu.

® l'xécution testumentaire.

31, rue De lu Gure, Montmagny, — Tél : 261, — B.P 212
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«Un esprit sain dans un corps sain ».
   

 
La direction du club de ski me

pric d’annoncer, pour dimanche

de mauvais temps, pour de di-
manche suivant les concours
annuels pour les membres du
club.

‘Le public est cordialement in-
vité à assister à celte démoas-
tration qui ne manquera pas
d’intérêt. car nous avons a Mont-
magny, d'excellents skieurs qui
méritent «Fêtre encouragés,
De magnifiques prix seront

distribués aux vainqueurs de
chaque compétitions,
Le programme sera le sui-

vant

1h. 30 Départ de la parade en
face du Café Roger: les

Dimanche dernier, un groupe
d'une quarantaine de skieurs se 

  Téléphone : 138.

sont rendus à St-Ramphael où les
endroits favorables pour le ski
ent émerveillé ceux qui ont pris
part a 'excursion.
A la demande génèrate, un au-

lre vovage est à s'organiser pour
la prochaine belle fin de semai-
UC après les concours.
Ceux qui pour une raison quel-

conque n’ont pu profiter de celle
de dimanche dernier et qui veu-
lent se joindre au groupe pow
la prochaine exeursion seront les
bienvenus. M n’est pas nécessai-

RENAN

Chronique Sportive
Par Jean Barbeau.

prochain, le 24 février. et en cas:

 

 

  —_—

  

Sous cette rubrique, paraîtront toutes les nouvelles sportives sus-
d’intéresser les lecteurs du Courrier de Montmagny.
oo Je serai res reconnaissant envers ceux qui voudront bien me
faire parvenir (toute commupication concernant les sports.

Veuillez adresser'à : Chronique Sportive, Le Courrier de Mont-
maguy. Boite Postale No 310, Montmagny.

CONCOURS AU CLUB “SKIBOURG”
skieurs précédés des ra-
auetteurs,
Les Concours
nant
Descente

w
e

compre-

(Hommes),
(Femmes)

(Hommes)
(IFeminies)

Course 500 verges
Hommes et fenunes
Sault (Hommes)

Immédiatement après les con-
cours, aura lieu la distribulion
des prix au chalet du club.

Slalom
CS

Ceux qui veulent prendre part
“ux concours doivent donner
leur nom à Jean Barbeau. Tel.
174 ou 234 avant samedi soir à
minuit.

ORGANISATION

NOS SKIEURS

A

ST-RAPHAEL
re de faire parti du club pour y
prendre part.

 

ON DEMANDE
Un contremaitre
balais,

el monteur du
connaissant =parfuaite-

ment bien l'industrie des ba-
lais. S’adresser à Casier Pos-
tal 217, Trois-Pistoles, Co. Ri-
mouski. &

-

 

CADEAUX AGRÉABLFS
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GRAND
  

CHOIX DE
 

MONTRES ET

Rue St-Thomas 
DAMES

$6.00 a $100.00

ARMAND COTE
BIJOUTIER

MESSIEURS

Montmagny   
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